
 

R Ž s e a u  d u  F o r u m  s o c i a l  
d e  Q u Ž b e c  

e t  C h a u d i • r e -A p p a l a c h e s  
 

 
Assemblée générale du 23 octobre 2007 

 
 
Ordre du j our proposŽ :  
 

Arr ivŽe :  18 h 45 
 
1-  Bienvenue et   tour de table [ 19 h -  10 m in.]   
 
2-  Animat ion et  secrŽtar iat  [ 1 m in.]  
 
3-  Adopt ion de lÕordre du jour [ 19 h 12 Ð 5 m in.]   
 
4-  Adopt ion du PV de lÕAG du 28 aož t  2007 [ 19 h 15 Ð 5 m in.]   
 
 
5-  Suivi : campagne sur un budget pour tout le monde [ 19 h 20 Ð 10 m in.]   
 
 
6-  Réseau de Vigilance en lien avec les réseaux régionaux [ 19 h 30]  

• Bilan de not re part icipat ion depuis 2003 [ 5 m in.]  
• Perspect ive dÕavenir  [ 5 m in.]  
• DŽbat  [ 30 m in.]  

 
Pause de 15 m inutes [ 20 h 10]  
 

• Pistes de choix et  proposit ion collect ive [ 20 h 25 -  30 m in.]  
 
 
7-  Autres propositions à l’initiative des membres [ 20 h 55 Ð 15 m in.]  
 
8-  Varia [ 21 h 10]  
 
 
9-  Date de la prochaine AG :  27 novem bre 2007 [ 21 h 15]  
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Vers une décision sur le Réseau de vigilance 
en vue de l’AG du 23 octobre 

 
   Le principal sujet de l’Assemblée générale du RFS-QCA du 23 octobre prochain sera l’avenir du Réseau 
de vigilance.  Quel sens donner à ce réseau national qui regroupe depuis 2003 un ensemble d’acteurs 
sociaux provenant du milieu syndical, communautaire, étudiant, écologiste, féministe, etc.?  Ce bref 
document vise à présenter les principales réalisations de ce Réseau et à tracer quelques perspectives.  Vous 
trouverez également une liste de questions que nous vous proposons pour appuyer votre préparation à 
l’Assemblée générale. 
 

 

Les origines et les réalisations du Réseau de vigilance 
 

Le 14 avril 2003 fut une date marquante dans l’histoire politique du Québec : le parti libéral est élu et 
affiche dès le départ une volonté très ferme d’implanter une série de politiques qui représentaient autant de 
menaces aux acquis sociaux du Québec déjà fortement ébranlés.  Que faire pour résister à ce qui 
s’annonçait être un véritable rouleau compresseur ? 
 

Le Réseau du Forum social de Québec Chaudière-Appalaches a figuré parmi les premiers acteurs qui 
appelaient l’ensemble des mouvements progressistes à se serrer les coudes et à s’entendre sur la manière de 
donner la riposte au gouvernement Charest.  Le Réseau ainsi créé – le Réseau de vigilance – a un nom qui 
démontre très bien son objectif premier : garder l’œil ouvert sur les projets du gouvernement nouvellement 
élu, échanger de l’information sur les impacts vécus dans différents secteurs et, idéalement, en venir à des 
moyens d’action communs. 
 

Depuis sa création, le Réseau de vigilance a connu des hauts et des bas.  Lors de sa première année, il se 
dote d’une déclaration commune et «Sonne l’alarme» à l’occasion de la rentrée parlementaire du 21 octobre 
2003.  Le Réseau se préoccupe prioritairement du budget du Québec et favorise la participation aux 
consultations budgétaires du ministre des Finances, Yves Séguin.  En plus d’un travail médiatique, le 
Réseau contribue à une journée nationale d’action, le 14 avril 2004, et contribue à une forte mobilisation et 
une bonne cohésion pour le 8 mars, journée internationale des femmes, et pour le 1er mai, journée 
internationale de lutte des travailleurs et travailleuses.  Pendant ce temps, plusieurs régions se dotent d’un 
Réseau de vigilance régional lorsqu’il n’y a pas déjà un lieu où l’ensemble des acteurs se rencontrent 
régulièrement.  Ces réseaux régionaux ont voix au chapitre et participent aux rencontres du Réseau national 
 

Les trois années qui suivront présentent des bilans plus contrastés : 

!  En 2004-2005, c’est la consultation Briller parmi les meilleurs, organisée par le gouvernement 
Charest, qui préoccupe les membres et mène à des mobilisations régionales ; le Réseau de vigilance 
organise également un Forum populaire alternatif pour un Québec solidaire, à Montréal.  

!  En 2005-2006, dans le contexte de la réforme de l’aide sociale et de grève étudiante, le Réseau 
poursuit son travail sur différentes questions liées aux finances publiques et se veut un lieu de 
solidarisation. Il interpelle les parlementaires en vue du budget du Québec et s’oppose au discours 
de réduction des impôts et de la dette publique. Il tente également une mobilisation pour contrer le 
vent de privatisation dans la santé. 

!  En 2006-2007, le Réseau tente de trouver des thèmes qui rallient l’ensemble des acteurs. C’est 
autour des questions de lutte à la pauvreté et de démocratie que se feront les interventions du 
Réseau, avec quelques actions symboliques et des prises de position médiatiques. Par contre, la 
mobilisation est de plus en plus difficile et le sens du Réseau est de moins en moins clair. À la fin de 
l’été 2007, le premier Forum social québécois a lieu ; organisé sur ses propres bases (le Réseau de 
vigilance appuie cette initiative mais n’est pas l’organisateur), l’événement est un succès. 
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Quelles perspectives pour le Réseau de vigilance ? 
 

En cet automne 2007, une question se pose : quel sens donner au Réseau de vigilance, notamment suite au 

résultat des élections du 26 mars dernier ?  Lors d’une première rencontre qui a eu lieu le 17 septembre, 

différents scénarios sont présentés :  

!  Conserver le Réseau de vigilance dans sa forme actuelle et poursuivre le travail ; 

!  Tester la volonté des membres d’agir ensemble sur différentes thématiques ; 

!  Se joindre à l’action du 26 janvier 2008 proposée par l’Assemblée des mouvements sociaux qui a 
fait suite au Forum social québécois. 

!  Mettre fin au Réseau de vigilance ; 

!  Tenir des États généraux du mouvement social en vue de redéfinir la manière de rassembler les 
forces pour lutter plus efficacement ensemble. 

 

En l’absence de mandats clairs pour tous les groupes et toutes les régions, une phase de consultation est 
ouverte. L’ensemble des groupes nationaux et des réseaux régionaux doivent rendre publique leur position 
avant le 6 novembre prochain... ce qui inclut le Réseau du forum social Québec et Chaudière-Appalaches 
qui y est représenté. Il est à noter que la quasi-totalité des acteurs ont insisté sur l’importance de maintenir 
un espace où tous les groupes progressistes pourront se rencontrer afin d’échanger sur leurs perspectives de 
luttes et, idéalement, mener des actions communes. 
 

Dans ce portrait se retrouve également une journée d’action nationale appelée pour le 26 janvier prochain 
par l’Assemblée des mouvements sociaux, une rencontre informelle qui a eu lieu après le Forum social 
québécois. Cette journée se déroulera au moment où commencera le Forum économique mondial, à Davos. 
Pour l’instant, cette journée est organisée par une coordination informelle d’acteurs sociaux. 
 
 
Quelques questions pour se faire une tête sur le Réseau de vigilance 
 

1. Êtes-vous en faveur du maintien d’un espace où l’ensemble des mouvements sociaux et des réseaux 
régionaux pourront se rencontrer ? 

 

2. Est-ce que le Réseau de vigilance doit être maintenu et être l’espace où auront lieu ces rencontres ? 
Si oui, y a-t-il des conditions au maintien du Réseau de vigilance ? 

 

3. Est-ce qu’un nouvel espace doit être créé sur de nouvelles bases ?  Si oui, sur quelles bases ? 
 

4. Advenant que le Réseau de vigilance soit maintenu ou qu’une nouvelle instance nationale soit créée, 
devrait-elle limiter son rôle à l’échange d’information ?  Devrait-elle aller plus loin que le partage 
d’information et d’analyse et mener des actions communes sur des thèmes rassembleurs ?               
Si oui, lesquels ? 

 
Nous espérons que ce document clarifiera les enjeux et vous aidera à vous forger une opinion sur l’avenir 
du Réseau de vigilance. L’Assemblée générale sera le moment de prendre une décision après avoir bien 
entendu clarifié la situation pour les personnes qui suivent ces questions de moins près.  
 
On se dit donc au 23 octobre prochain ! 
 
 
Le comité de coordination du RFS-QCA 


